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Je reprends confiance

Évangile de Jésus-Christ selon saint Luc 15, 1-3 ; 11-20

Les publicains et les pécheurs venaient tous à Jésus pour l'écouter.
Les pharisiens et les scribes récriminaient contre lui : « Cet homme
fait bon accueil aux pécheurs, et il mange avec eux ! » 
Alors Jésus leur dit cette parabole : « Un homme avait deux fils. Le
plus jeune dit à son père:
'Père, donne-moi la part d'héritage qui me revient.' Et le père fit le

partage de ses biens. Peu de
jours après, le plus jeune

rassembla tout ce qu'il
avait, et partit pour un

pays lointain où il gas-
pilla sa fortune en menant

une vie de désordre. Quand il eut tout
dépensé, une grande famine survint

dans cette région, et il commença à se
trouver dans la misère. Il alla s'embau-

cher chez un homme du pays qui l'envoya dans ses
champs garder les porcs. Il aurait bien voulu se rem-

plir le ventre avec les gousses que mangeaient les porcs,
mais personne ne lui donnait rien. Alors il réfléchit : 'Tant d'ou-

vriers chez mon père ont du pain en abondance, et moi, ici, je meurs
de faim ! Je vais retourner chez mon père, et je lui dirai : Père, j'ai
péché contre le ciel et contre toi. Je ne mérite plus d'être appelé ton
fils. Prends-moi comme l'un de tes ouvriers.' 

Il y a beaucoup de manières de perdre pied dans l’existence. Je
pense à tous ces hommes et femmes dont la vie a soudainement
basculé dans la précarité, l’insécurité, l’incertitude, par perte d’un
emploi, un divorce, la maladie, la mort d’un être aimé, ...
Il y a aussi des situations dont je suis directement responsable,
quand je laisse  le péché obscurcir mon regard, au point de com-
mettre l’irréparable. Ses conséquences peuvent être désastreuses
pour moi et mes proches. Le stade du non-retour peut être fran-
chi. Pas pour le Père. Il ne tient pas une comptabilité de mes
fautes, comme il m’arrive de le faire. Je suis son enfant bien-
aimé, quoi qu’il arrive. « Il m’a plu de te choisir » (Mc 1,11).
Je crois, Seigneur, en ton amour, capable de tirer du mal un
plus grand bien, dans toutes les circonstances, que j’en sois ou
non responsable. 
En toi, je reprends souffle et confiance. 
Apprends-moi à m’émerveiller de ta patience. 
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